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CERTIFICATS
Moultréal, 2.1 tdécemîbre 1590.

J. 0. LAîo.c T , r. M. J).
Cher Mîonsieur.-Votî'e Sirop dle Térébenthine

notue il guéris, mion fils et tîtotl, d'un rhume que
nous avions depuis pl1ius ciî.1 Detux
houtoilles ont suffi..J lue fui uin devoir (le le
rccommander ait pibbie.

Votre obis2amt serviteur,
Il. A. Blranît,

(lchuie e lit maîisonî Desjaîrdins &t Cie,
1-537 rute Ste Catherine.

Mu. Wilfrid Duîstous, tnlbîteconiste et tenant nui
tdé pOt de ourmîsuxau No 90 rite St Antoine, coin,
do I, rue Ste MNargticerito, MIontrt-al, dit : Je souf-

frais dlepuis plus d'o,, un, d' une toux opiniâitre
acecomîuslgnête d'une expectoration abondante et dle
nittuvaise apparence, (tu trainspirationi lat nuit, de
points oit douleurs il la poitrine, d'il Lîisseinent, et
d!'Iîii depurissenieut, généraul et progressif qîti me
taisilit redouter lit consomaption. l'ai pris plusieurs

reiOtts sns ucn sulaemet.Je suis maninte-
îaîtt parfaiteument bien, tut grandt étonueinen t de

nies, antis et je déclare atvoir été guéri par le Sirop
de Térébenîthtine dut docteur Lavioletto..- J'eî, ai
pris eutq Flaîcons dle 50 cts chatque. JIe recomnmande
ce p)récieux siropi il ceux qui toussent et se croient
en consomuption.

Mu. 1-élix Saiviigcat, entrerelurCl(11 menuisier,
demneuranît ait No 179 rite Sniîtt-Anfoinc, Meunt-
réal. (lit

',je soultraRiS beaucoup dcepuis trois mtois d'uneî
touîx opuinîiâtre. accoîtipagné l pi îcotemîents anits
la gorge, de tirnsiiiration la nluit et d'on tîlfitiblis-
senent général qui lite faisait crîindrela eolîsoliltp.
tien île la gorge. Je sais matitenant 1îiîî'ftîitein tL
buien e t jo lois nta guérison ait sirop tle Térébieu.
lthiîî <lu Dr Laviolelte. Je îi'en ai pis que qiuatre
liet ils flaconts île 25 ets chaque.

M. L. A. Lesage, (lu tdépartemeînt îles c'anautx et
demeutrant au No 1517 rite Ontario dlit:- Avant fait
us g e dans maî famille dit Siropi de Téréheîthine
(lu D~r Laviolette, je puisle reconuîamîîer fortemtît
A ceux qui souîffrenît îi'une toux opiniâitre consécii-
lire Al la grippie. La gitélisel, est Sûre et rapide.

Monîtréal, 30 mars 1891.

.1. 0. Levio..TTr., lecr. M. D.
CIter monsieîr.-Je sutis heureux (le vous dire

<tel'sge que j'ai fait de votre SiropdoTérében-
t Me o n'a procuréi un soulagomntt considérable
dans l'slfecti on des reins et (lo la gorge dont jo
eotîltre depuis (le ntombreuises années, commîne vous
le savez.

Ce résuiltat est néêcessairemeint por eux qlui nie
conn,î,ssent, tino prouve certRiîîe do l'excellence de
ce médicamtent. Aussi' polir le bien de l'humalnité,
je soultaite que ce pîrécietux sirop soit connuî par-

Cr'oyez-nmoi siiîeùreinenit.

Votre dévoué et obligé,

Couvenit des Sourdes-Munet tes, 'No r'île St-
Dlenis.

Eîî- vente chez tous les Pharmaciens.

J, CT, LAVIOLETTEl.,.l Pîo1)iiftai1îB

Maintenant, le, Bureau de direction est
chargé de donner toutes les informations, qîue
'demanderont les 'àbonniés, sur les sujets qui
pourraient les embarrasser ; car nous dési-
,ons les aider pariotît.

La For/lune s'occupera beaucoup d'éco-
iomie politique et traitera toutes les ques-
tions sociales.

Le Pauvre cone le Riche trouveront en
ioiîs des amis dévoués dont la plume défen-
dra tous les opprimés.

Avec le temps nomus 'agrandirons le format
de notre journal et nous lui donnerons toutes
es améliorations p)os.sibles.

'\Toilà, certes, des avantages incompara-
bles qui feront faire fortune à un grand nom-
bre de nos lecteurs.

Que le peuple intelligent n'oublie pas
qu'il n'y a clans le pays aucun journal et aut-
cunte loterie qui puissent offrir autant d'avan-
tages que notre journal, et La Tol-lune sout-
rira a touts.

LA DIIZEC'n..

Faits Divers

Un journal de France racontait récemi-
ment le fait suivant :'" Une rentière parta-
gea, eni mourant, sa fortune entre ses deux
fils et nie laissa qu'un journal i primes a sa
fille, pour la railler d'avantage.

La fille s'était mariée contre la volonté
de sa mère, ce que cette dernière nie lui
avait jamais pardonné.

Mais voilà que le tirage dut journal à pri-
mes se fait et que la fille est maintenant neuf
fois lus richie (hie ses frères!

Le destin n'a pas dû être de l'opinion de
la mère !'

Un anglais vient d'Annoncer la fin du
monde pour la date du i i mars i go i.

Mais aut cours (le la conférence dlurant
laquelle il annonça'cetté épouvantable ca-
tastrophie, un assistant lui ayant demandé de
signer un billet donnant toute sa fortune
alux pauvr~es à la date du uîT mars i1901, ce
qu'il a refusé.

Conclusion :il est probable qu'il nie se
cr-oit pas lui-même

RECTTEDE CUISINE

Prenez six Seufs dont vous battrez. les
blancs cri neige ajoutez six tasses de
sucre blanc et les jaunes. de vos oeufs,
avec six tasses'dre farine nion préparée ; puis
deux cuiillèrées *à table de poudre allemiande.

Mettez de l'essence suivant votre goût..
Pour le brillant ou la glace, battez u

blanc d'oeuf en neige et ajoutez-y une tasse
de sucre cii poudre.

Etende? le tout sur votre gâteau que vous
saupaucirerez ensuite de poudre rose.

1 i iS-TLAUiRENT
Coin de la Rue Lagauchetiere

AROANO FRERES
MAROIIANDS DE

UN. SEUL PRIX

Manteaux de Dames
ET

HABILLEMENTS
POUR HOMMES

UNE SPÉCIALITÉ.

ARTHUR DECARY

PH-ARMACIEN
Produits Chsimiqucs ct Pharomaceuîtiqutes,

Articles de Toilette et Perfuiîcrie

TOICphone 683.
.5,OécaiUt: Émulsion Décary.-Corricide

Dêcary.-Liqucur H émallactique de Ruolz
Sirop de Raifort iodé.

Seul agent pour le célèbre

VIN BRAVAIS

C IOBERT
MîANUFACrURIER ET I1l1'oITîTnuit'

EE TOUTES SORTES Drf

CHAPEAUJX
VEND A MOITIÉ PRIX

Quie l'on- n'ouiblie pas les domn-
Magres caus6s par le FEU.

79 St-Laurent, MONTRÉAL.

Vient de recevoir un magnifique
assortiment de

\TW.EEDS
Qul'il vend à très prix.

Nous donînerons dans le prochain lnméro 16n01~ nntîoîn Mnîî61
toute les recettes (le bonbons français, etc. IU I C-U fJLUUIIUJll8lL lJklt.

QU'J~ON SE - .A.TE ! Latmarchandise a'écotilo, cor les OlînioRux sont i bas prix*Co MRE EJRIS o.13 u s-abrte
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